
 
-  Et comment laisser grandir en toi ta vraie nature de fils qui 
reconnaît son père comme plein de tendresse ? 
 

-  Et comment laisser naître en toi les sentiments qui furent dans le 
père de la parabole ? » 

 
►  Regarde et écoute chaque personnage. 
 

Regarde le fils cadet :  
il quitte son père et va se perdre dans un pays inconnu. Mais il 
retourne vers son père, à la fois parce qu’il a faim et parce qu’il est 
resté au fond lui la marque de la tendresse du père. 
 
Regarde et écoute le fils aîné :  
il souffre, parce qu’il ne comprend pas la réaction de son père. Il 
souffre parce qu’il est jaloux, et profondément blessé dans sa 
fidélité : pourquoi faire un banquet pour celui qui n’en avait rien à 
faire de la maison paternelle ? 
 
Regarde, écoute le père : 
Et surtout laisse-toi envelopper par lui, par son attente, par son 
regard, par ce qu’il ressent (ses entrailles se tordent d’émotion), par 
ses gestes et son embrassement. 

 
►  C’est ainsi qu’est notre Dieu et Père. 
 

Laisse vivre ta joie d’avoir en toi un tel Dieu, d’être aimé par un tel 
Père. 
Et si, aujourd’hui, la joie est pour toi difficile, demande-la à Celui 
qui ne peut pas te la refuser. 
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Un Père bouleversé 
 

[Évangile de Luc 15, 11, 32] 

 
Jésus dit encore : « Un homme avait deux fils. Le plus 
jeune dit à son père : «Mon père, donne-moi la part de 
notre fortune qui doit me revenir.» Alors le père partagea 
ses biens entre ses deux fils. Peu de jours après, le plus 
jeune fils vendit sa part de la propriété et partit avec son 
argent pour un pays éloigné. Là, il vécut dans le désordre 
et dissipa ainsi tout ce qu'il possédait. Quand il eut tout 
dépensé, une grande famine survint dans ce pays, et il 
commença à manquer du nécessaire. Il alla donc se mettre 
au service d'un des habitants du pays, qui l'envoya dans 
ses champs garder les cochons. Il aurait bien voulu se 
nourrir des fruits du caroubier que mangeaient les cochons, 
mais personne ne lui en donnait. Alors, il se mit à réfléchir 
sur sa situation et se dit : «Tous les ouvriers de mon père 
ont plus à manger qu'ils ne leur en faut, tandis que moi, ici, 
je meurs de faim ! Je veux repartir chez mon père et je lui 
dirai : Mon père, j'ai péché contre Dieu et contre toi, je ne 
suis plus digne que tu me regardes comme ton fils. Traite-
moi donc comme l'un de tes ouvriers.» Et il repartit chez 
son père. 
 

« Tandis qu'il était encore assez loin de la maison, son père 
le vit et fut bouleversé jusqu’aux entrailles : il courut à sa 
 



 
rencontre, le serra contre lui et l'embrassa. Le fils lui dit 
alors : «Mon père, j'ai péché contre Dieu et contre toi, je ne 
suis plus digne que tu me regardes comme ton fils...» Mais 
le père dit à ses serviteurs : «Dépêchez-vous d'apporter la 
plus belle robe et mettez-la-lui ; passez-lui une bague au 
doigt et des chaussures aux pieds. Amenez le veau que 
nous avons engraissé et tuez-le ; nous allons faire un festin 
et nous réjouir, car mon fils que voici était mort et il est 
revenu à la vie, il était perdu et je l'ai retrouvé.» Et ils 
commencèrent la fête. 
 

« Pendant ce temps, le fils aîné de cet homme était aux 
champs. A son retour, quand il approcha de la maison, il 
entendit un bruit de musique et de danses. 

 
Pour entendre la Parole 

 
►  L’Évangile ne peut pas se réduire à quelques anecdotes… 
 

Saint Paul écrit avec force que l’Évangile qu’il proclame n’est 
pas une invention humaine. [Lettre aux Galates 1, 11] 
 
Il est une Parole qui vient nous dire qui est le Père et quelle est la 
mission de son Fils Jésus. 
Cette Parole ne vient pas nous donner une information, comme le 
font les journaux ou les émissions de télévision. Elle vient révéler 
en nous la présence de Dieu et de son Esprit : elle nous dit que 
nous sommes habités de Dieu, nous sommes avec Lui et en Lui. 
 

[Voir Évangile de Jean 14, 17 ; 15, 5 ; 17, 23] 
 
Le passage de l’Évangile de Luc que nous méditons dans ce 
numéro des « Chemins de Vie » n’est pas une simple histoire 
émouvante, qui nous serait racontée pour que nous puissions en 
 

 
discuter avec quelques amis !  
 
Ce texte n’est pas le récit d’un fait divers… 
Ce n’est pas seulement une histoire.  
C’est une parabole. 

 
►  Une parabole ou le dévoilement de Dieu. 
 

Une parabole est un récit dont le but est de nous faire découvrir 
ce à quoi nous n’avions pas pensé. Et son objectif est de nous 
faire entrer dans le mystère de Dieu et de son Royaume. 
 
La parabole est comme une fenêtre. 
A travers histoires de personnes qui nous ressemblent, elle nous 
dévoile les attitudes fondamentales de Dieu et son visage. 
La parabole est le lieu d’une découverte pour nous laisser 
transformer par chacun des personnages dont nous lisons les 
réactions.  
 
A partir d’une histoire facilement à comprendre, la parabole nous 
conduit à faire la lumière sur l’identité de Dieu et sur notre 
relation avec lui. 
Elle nous mène à ne pas en rester à la simple anecdote qui est 
racontée, mais à nous laisser rejoindre par ce que Dieu veut nous 
dire à travers sa Parole. 
Et les questions à se poser après la lecture d’un tel texte ne 
pourraient-elles pas être : 
 

« Regarde ta vie, et souviens-toi : 
  

-  Quand es-tu le fils cadet ? Ou le fils aîné ?   

-  Et quand t’est-il arrivé d’être comme le père plein de 
miséricorde ? 
 

Comment réagir aujourd’hui, dans ta vie telle qu’elle est, à tous 
les « fils cadets » que tu peux rencontrer ? 
 
 


